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ÉDITION
2014 

—
 2015

Quimper
ville sportive

Pour permettre aux jeunes Quimpérois de découvrir et de s’initier aux 
activités sportives à moindre coût, Quimper propose un chèque « petit 

sportif » de 15 € pour l’année scolaire 2014/2015 aux enfants (nés entre 
2004 et 2008) scolarisés du CP au CM2. Pour en bénéfi cier, c’est très simple : 
après avoir calculé votre quotient familial, et si celui-ci est inférieur à 8 
(soit jusqu’à 752 €), un chèque « petit sportif » de 15 € à votre nom et pour 
chacun de vos enfants vous sera remis. 
Les chèques sont valables dès le 6 septembre jusqu’au 30 décembre 2014 
et ne peuvent porter que sur une inscription par enfant auprès d’une 
association sportive partenaire. Pour permettre aux services municipaux 
d’effectuer le calcul de votre quotient, vous devrez présenter les pièces 
nécessaires : avis d’imposition 2013, dernier relevé de prestations CAF et 
justifi catif de domicile de moins de trois mois. 
Les retraits des chèques se font à l’Hôtel de Ville et d’Agglomération 
(44 place Saint-Corentin, 29000 Quimper) à partir du 8 septembre. 
Renseignements à la direction du sport au 02 98 98 89 28.

Les chèques « petit sportif »

SPORT | Le 6 septembre, le forum des clubs est l’occasion de découvrir les 
associations sportives quimpéroises et de tester différents sports.

Tennis, escalade, 
gym, badminton, 

sports nautiques, etc. 
Il y a des stands et des 
démonstrations pour 
tous les goûts ! Cette 
année, ne manquez 
pas la bourse aux béné-
voles. Les emplois et les 
fi lières dans le domaine 
de l’animation sportive 
seront également mis 
en avant. L’école muni-
cipale multisports pré-
sentera ses activités, recentrées sur les 4-6 ans (jeux de motricité, jeux sportifs) et 
ses modalités d’inscription. 
Samedi 6 septembre, de 9h à 18h. Un plan et une liste des clubs seront dispo-
nibles à l’entrée. Prévoir un certifi cat médical et un test de natation pour les 
activités nautiques. Possibilité de se restaurer sur place.

Soyez en forme 
pour le forum des clubs !
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La nouvelle édition du guide des sports de Quimper vient 
de paraître. Il présente la direction du sport, l’école 

municipale multisports, le programme Atout Sport et les 
différents équipements sportifs, le parc de Creac’h Gwen, 
les piscines, le sport en liberté ou le sport de haut niveau 
et répertorie l’ensemble des clubs et associations sportifs. 
Le guide est disponible en mairie 
ou téléchargeable sur www.quimper.fr

Un nouveau guide 
pour Quimper, ville sportive

L’Arche de Noé accueille les petits 
de 6h à 22h. Certaines assistantes 

maternelles de l’accueil familial tra-
vaillent le samedi. Vous travaillez tôt 
le matin ou tard le soir ? Vous êtes 
employé(e) du mardi au samedi ? 
Pensez à inscrire votre enfant au Pôle 
enfance pour le confi er à un service 
de garde adapté. 
Inscription au point accueil petite 
enfance, 9 rue du Maine à 
Quimper. Tél. 02 98 98 86 50.

Crèche : 
il reste des places 
en horaires 
décalés

Accueil de la
petite enfance

Des horaires élargis de 6h à 22h
à l’Arche de Noé
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Samedi 6 
septembre, 
101 villes, 
101 drapeaux, 
101 héros

Le samedi 6, à 11h, dans le 
cadre de l’opération natio-

nale « 101 villes, 101 drapeaux, 
101 héros », d’importants contin-
gents des Armées de l’air, de terre 
et de la Marine seront présents 
esplanade François-Mitterrand pour 
dévoiler une plaque commémora-
tive en hommage aux membres du 
118e RI, basés à Quimper et partis 
combattre en Belgique le 8 août 1914. 
Le drapeau historique du 118e, habi-
tuellement exposé à Vincennes, sera 
présenté aux Quimpérois. Quant au 
héros, il s’agit de François Le Guiner. 
Né à Ploujean (Morlaix), il fait ses 
études à Quimper, dès la seconde. 
Il a 16 ans en 1914. En cachette de 
ses parents, il s’engage au 118e RI 
(alors qu’il faut normalement être 
âgé de 20 ans). Quatre ans plus tard, 
il meurt au combat, avec le grade 
d’aspirant. Une rue d’Ergué-Armel 
porte son nom.
Samedi 6, à 11h, esplanade 
 François-Mitterrand.

MÉMOIRE | Dans le cadre du centenaire de la 
Guerre 14-18, les archives municipales et com-
munautaires organisent une exposition conçue 
à partir d’un fonds exceptionnel remis en 2013 
aux archives par la fondation Massé-Trévidy. 

Couvrant la période 1914-1917, près de 400 lettres 
inédites de poilus étaient jusqu’alors conservées 

dans les archives de la fondation. Ces correspon-
dances furent adressées par 27 anciens élèves de 
l’école horticole de Kerbernez à leur directeur. L’expo-
sition présente une sélection d’extraits illustrés par 
des photographies et des cartes postales d’époque 
qui décrivent la vie quotidienne des poilus. D’autres 
thématiques sont abordées, comme la vie des bles-
sés, les permissions, les combats, le patriotisme, 

la mort, la perception de l’ennemi… L’exposition propose également une sélection 
d’objets et d’équipements militaires (des armes et des pièces d’uniforme provenant 
de collections privées). Parallèlement, des photos de la Grande Guerre collectées par 
le service des archives seront projetées sur grand écran. D’autres manifestations sont 
prévues dans le cadre du centenaire, jusqu’au 11 novembre : la rénovation du carré 
militaire dans le cimetière Saint-Marc, l’inauguration, le 6 septembre, d’une plaque 
commémorative dédiée au souvenir du 118e RI, une programmation spécifi que de la 
médiathèque, de l’animation du Patrimoine ou de Gros Plan…
Exposition à la galerie de la médiathèque des Ursulines, du 20 septembre 
au 26 octobre. 
À l’issue de l’exposition, le fonds de correspondance numérisé sera consultable 
sur le portail des archives municipales (accessible depuis le site www.quimper.fr)

« Lettres de poilus 
14-18 : les orphelins 
de Kerbernez dans 
la Grande Guerre », 
une exposition 
exceptionnelle

aff_A4_quimper_140718.indd   2 18/07/14   17:16

Quimper est la première ville française à s’associer au lancement de l’extension 
.bzh. C’est tout sauf un hasard. Quimper et son agglomération se sont associées 

très tôt à la démarche en apportant, dès 2010, un soutien fi nancier 
important à l’association www.bzh, porteuse de ce projet inno-
vant, dont le siège est situé… à Quimper.
Grâce à .bzh, Quimper gagne en visibilité et en lisibilité sur 
le web. Ses atouts culturels, économiques, touristiques sont 
mieux valorisés. Son image, sa spécifi cité, son position-
nement sont mieux perçus. L’extension prolonge ainsi le 
pouvoir d’attraction et de séduction de la marque Quimper 
et permet à la ville d’affi rmer son ouverture au monde, sa 
dynamique et sa modernité.
Alors, à bientôt sur quimper.bzh !

De quimper.fr à quimper.bzh
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Les cours publics 
de l’École d’art
Apprendre  
à créer en liberté

L
’EESAB se porte bien. « Le nombre d’étudiants est en hausse, confirmant l’attractivité de Quimper, indique Danièle 
Yvergniaux, directrice. Un élève sur deux vient de l’extérieur de la Bretagne et les résultats aux diplômes sont excellents. 
En cohérence avec ce cycle, les cours publics représentent une part importante de notre activité, nous sommes le site breton 
qui en développe le plus en direction des enfants et des adolescents. » 

Ces cours permettent de déve-
lopper une pratique person-
nelle en peinture, dessin, gra-
vure et numérique. Les adultes 
ont le choix entre onze cré-
neaux et les enfants (à partir 
de six ans, avec une approche 

Une étudiante installe l’œuvre qui 
lui permettra de valider son diplôme.

Les cours de peinture pour adolescents 
de Nicole Blouët remportent un vif 
succès (Photo Antoine Person)
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LA FAÏENCE : UN REGAIN D’INTÉRÊT
« La céramique intéresse de plus en plus les étudiants, constate Hervé Le Nost, enseignant 
à l’EESAB. Nous réfléchissons à un atelier de recherche et création sur Locmaria, en partena-
riat avec la Ville et la faïencerie Henriot-Quimper. Nous collaborons également avec l’Univer-
sité de Bretagne Occidentale, dans le cadre du master “identités, patrimoines, histoire” ».  
Deux journées d’études art, design et céramique sont prévues à Quimper les 14 et 15 octobre.

CULTURE | La rentrée approche sur le site quimpérois de l’École européenne supérieure 
d’art de Bretagne (EESAB). Si elle accueille environ 160 étudiants, elle compte aussi 
500 amateurs qui s’adonnent chaque semaine à leur passion : les cours publics 
connaissent une belle affluence. Il faut dire que la palette de propositions est large 
et les artistes-enseignants innovent sans cesse.
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plus ludique) entre vingt-cinq créneaux, dont douze dans des lieux 
décentralisés (voir l’encadré). 

COMPRENDRE LE MONDE « Certains amateurs sont fidèles depuis 
une vingtaine d’années, l’école est aussi 

un lieu social important, sourit la directrice. Nous nous ajustons à la 
demande, avec des groupes de vingt-cinq personnes maximum et une équipe 
stable de huit enseignants. Ils ont une grande diversité de pratiques, une 
philosophie et une pédagogie communes : l’épanouissement personnel et 
l’ouverture à la compréhension de la création contemporaine. »
Les élèves ont l’occasion de donner à voir leur travail dans la ville. 
Ainsi lors du Nouvel an chinois à l’EMBA, de l’Odyssée des mots (des 
travaux ont rejoint le fonds de livres d’artistes de la médiathèque 
des Ursulines), etc. 
« Les élèves viennent pour FAIRE : tout est mis en œuvre à partir d’une 
pratique », explique Pol Guézennec, qui se définit comme « artiste 
agissant et non pas spécialiste enseignant ». « Cela va de pair avec 
l’apprentissage d’un regard, à partir de l’art en tant qu’histoire et tech-
niques. On n’est pas dans la “consommation”, on donne des repères pour 
aider à se forger une culture, pour être en phase avec son époque. Que ce 
soit pour produire de la peinture ou des arts numériques, il existe un socle 
commun. Et puis les élèves partagent beaucoup entre eux, il existe une 
vraie dynamique. »

LE PLAISIR 
D’EXPÉRIMENTER

« C’est merveilleux de quitter son espace de travail 
quotidien pour se consacrer à sa créativité profonde, 
se réjouit Michelle Jéquel, qui suit depuis trois 

ans les cours de dessin et couleur du mardi toute la journée. Les 
thèmes sont suggérés par des professeurs bienveillants, très respectueux 
de chacun. Ils offrent une grande liberté de création et en parallèle proposent 
des exercices précis… et plaisants. Le groupe ? Il est joyeux. Ce que j’ai 
appris ? À regarder seule. À ressentir avec davantage d’acuité, pour obser-
ver et dessiner ce que je vois. Un conseil ? Ne pas attendre la retraite pour 
explorer sa passion ! »

Quant à Alexandre Clément, dix-huit ans, il a choisi l’an dernier le 
cours du mardi soir destiné en particulier à ceux qui préparent le 
concours d’entrée dans des écoles d’art. « Bilan très positif ! s’exclame-
t-il. J’ai été admis sur le site de Brest et je sais que ces cours m’ont servi. En parallèle de mon année de terminale en arts appliqués 
à Quimper, ils m’ont permis d’une part de me libérer, de m’ouvrir et d’autre part d’expérimenter, tout en étant guidé, dans une 
ambiance formidable. Cela m’a motivé pour dessiner et présenter des artistes au concours. »� n

Derniers réglages pour 
l’installation de ces étudiantes.

Michelle Jequel suit depuis plusieurs 
années les cours pour adultes.

Adultes 
> Cours du soir. Croquis 
avec modèle vivant, lun-
di et jeudi 17h30/19h30
Dessin et peinture, mar-
di et mercredi 18h/20h

> Cours de journée. 
Dessin/peinture le 
mardi 9h/12h et de 
13h30/16h30 et le 
vendredi 14h/19h

> Cours spécialisés. Volume et espace, mercredi 
17h30/20h30. Arts numériques, initiation le samedi 
10h/12h - perfectionnement un samedi tous les 15 jours 
14h/18h. Gravure et impression, un samedi par mois 
9h/12h et  14h/17h.

Enfants et jeunes
De 6 ans jusqu’à 19 ans, à l’EESAB ou dans les MPT d’Ergué-
Armel et de Penhars, à la MJC/MPT de Kerfeunteun, à la 
maison de quartier du Moulin vert, au centre des Abeilles. 
Nouveau : préparation aux examens d’entrée en école 
d’art, mardi 17h30/19h30 pour les terminales et BAC+.

Tarifs 
Voir sur le site de l’école : www.eesab.fr
Inscriptions pour les ateliers adultes le mardi 
9 septembre 2014 de 18h à 19h30, pour les enfants 
et jeunes le mercredi 10 septembre 2014 de 14h à 
18h. École européenne supérieure d’art de Bretagne,  
8, esplanade François-Mitterrand, tél. 02 98 55 61 57,  
www.eesab.fr
Les cours reprennent dans la semaine du 15 septembre.

LES COURS 

Pol Guézennec, fait partie 
de l’équipe enseignante 
de l’EESAB.
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Penhars
Faites le plein d’activités !
LOISIRS | C’est la rentrée avec son lot de bonnes résolutions et ses envies de découvertes. 
Alors, plongez-vous dans les programmes des maisons de quartier et de votre MPT. Ils 
regorgent d’idées pour occuper vos loisirs, rencontrer du monde, créer du lien. Petit 
tour d’horizon avec le quartier de Penhars…

D
u côté de la Terre Noire, le Centre des abeilles attaque cette nouvelle année avec son dynamisme habituel. 
Pour tout connaître des activités, il y a le traditionnel forum de la rentrée, le mardi 9 septembre (de 17h à 
19h). Autre temps fort : la Pêche des abeilles, le 28 septembre. L’occasion pour les adhérents de prendre un 
bon bol d’air à L’île-Tudy durant cette sortie en bord de mer. 

L’accueil jeunes (11-15 ans) revient également tous les mardis de 16h30 à 18h30. « Il a été créé l’année dernière. Il s’agit 
d’une première action mutualisée sur l’année, entre la Maison pour tous de Penhars, la maison de quartier du Moulin Vert et le 
Centre des abeilles », souligne Tidiane Diouf, le directeur du centre. Côté festivité : rendez-vous pour la fête de la soupe 
le 12 octobre. Cette année, une nouvelle formule est testée : fini le jury, chaque participant pourra participer au vote 
qui désignera la meilleure soupe. « On veut replacer la convivialité au cœur de l’événement », résume le directeur. L’occasion 
sera donnée également d’admirer les photos prises dans le cadre du concours lancé par le Centre des abeilles sur le 
thème de la rue. Vous voulez participer ? Vous avez jusqu’au 21 septembre !

DES ÉCHANGES RÉCIPROQUES 
AU MOULIN VERT

À la maison de quartier du Moulin Vert, le réseau d’échanges réciproques de savoirs 
aborde sa troisième année, après avoir terminé en juin dernier avec 70 adhérents. 
« Cela crée un lien formidable. Nous organisons tous les premiers mardis du mois une foire 

aux savoirs où chacun propose et/ou demande, fait le point sur les activités passées et tous les troisièmes mardis du mois un apéro 
à l’accueil de la maison de quartier. Les gens viennent discuter, découvrir, on les sent motivés et c’est encourageant… », explique 
Estelle Berger, à l’origine du projet avec une animatrice. Le principe ? Chaque personne détient un ou plusieurs savoirs 
qu’elle peut transmettre. Des ateliers gratuits (il faut seulement adhérer à la maison de quartier) ont ainsi vu le jour : 
conversation en langues étrangères, informatique, couture, cuisine, réflexologie, mais aussi découverte des algues, 
préparation de crèmes à partir de produits naturels… Ce réseau a trouvé son public et espère continuer sur cette 
lancée.
L’ensemble des activités de la maison de quartier du Moulin Vert débute à partir du lundi 15 septembre, après une 
porte ouverte le jeudi 4 septembre (de 17h à 20h). Le premier temps fort est annoncé pour le dimanche 12 octobre 
avec le traditionnel troc et puces. 
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Le réseau d’échanges réciproques de savoirs de la maison 
de quartier du Moulin Vert rencontre un beau succès avec, 
comme ici, un atelier pour faire soi-même ses crèmes.

À la maison de quartier du Corniguel, 
les cours de danse bretonne font, 
chaque année, le plein !
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KERFEUNTEUN

CENTRE-VILLE

ERGUÉ-ARMEL
PENHARS

VALÉRIE LECERF-LIVET
Adjointe chargée du quartier de 
Penhars

•  Permanences les mardis et 
 vendredis de 9h à 18h.

•  Tél. 02 98 53 48 37.

PROGRAMME 
VARIÉ AU 
CORNIGUEL

Pour l’association du 
Corniguel, la rentrée a 
également sonné. La 
maison de quartier 

propose une douzaine d’activités ainsi 
que des paniers de légumes et fruits bio 
tous les jeudis. Certaines activités ren-
contrent un joli succès comme l’atelier 
d’œnologie. « Les créneaux sont vite pris 
d’assaut », souligne Jean-Yves Raoult, le 
président. La danse bretonne réunit éga-
lement de nombreux adeptes (l’activité 
est renforcée cette année). Sophrologie, randonnée, yoga, dessin, salsa, cho-
rale : le programme est varié. Il s’étoffe avec l’arrivée des ateliers d’éveil à 
l’anglais et de gymnastique pour les plus jeunes (3-6 ans et 6-10 ans). De quoi 
occuper toute la famille. L’association débute sur les chapeaux de roue avec 
sa porte ouverte (le vendredi 5 septembre, de 17h30 à 20h) et la mise en ligne 
d’un nouveau site Internet. Et à son calendrier 2015 fi gure déjà un événement 
important : son déménagement pour des locaux plus fonctionnels, chemin 
de Kerlagatu. 

MPT DE PENHARS : 
DES ACTIVITÉS 
À LA PELLE

À la Maison pour tous (MPT) 
de Penhars, le programme 
de l’année est, comme tou-
jours, très riche et séduira 

le plus grand nombre. De nombreuses activités y 
sont proposées ainsi que des expositions, anima-
tions, spectacles, concerts, etc., notamment dans 
la programmation de la salle du Terrain Blanc. Parmi 
les nouveautés : des cours d’informatique, de grec 
et de broderie. L’intégralité du programme sera 
présentée le mercredi 10 septembre (16h à 20h). Ce 
jour-là, la MPT ouvre grand ses portes avec démons-
trations et présentations ludiques des activités à 
la clé.  n

Quelques liens utiles : 
moulinvert.hautetfort.com
reseaumoulinvert.fr
asso.corniguel.over-blog.fr
www.centredesabeilles.fr 
mpt.penhars.over-blog.com

DEUX NOUVELLES STRUCTURES
Le quartier l’attend 
avec beaucoup d’im-
patience : le nouveau 
centre commercial de 
Penhars, baptisé « Les 
4 vents », accueillera 
ses premiers clients 
début octobre. On y 
retrouvera l’ensemble 
des activités pré-
sentes dans l’ancien 

bâtiment. La déconstruction de l’ancien centre commercial 
débutera dans la foulée et devrait s’achever à la fi n de l’année. 
L’espace extérieur sera ensuite réaménagé en une zone de 
stationnement de 180 places, un parvis et une zone paysagère. 
Non loin de là, un autre bâtiment va lui aussi ouvrir ses portes 
au public prochainement : celui de l’école de cirque Balles à 
Fond et du Local musik de la MPT de Penhars.

Le concours de photo du Centre des abeilles 
a comme thème la rue. Avis aux amateurs !

La fête de la soupe est toujours 
un moment de partage et de bonne 
humeur. Rendez-vous le 12 octobre.
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C’est la rentrée !
ENFANCE | Plus de 5 500 enfants sont accueillis ce mardi 2 septembre dans les vingt-
cinq écoles publiques et neuf écoles privées quimpéroises. D’importants travaux 
ont été réalisés cet été ou le seront dans les prochains mois. Les temps d’activités 
périscolaires se poursuivent avec des améliorations dans toutes les écoles et des 
expérimentations dans six établissements. Revue de détail.
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n compte vingt-cinq écoles publiques à Quimper, ce qui correspond à 155 classes. Une seule classe a fermé, 
à l’école Jacques-Prévert ; à l’école Ferdinand-Buisson, une classe dont la fermeture avait été annoncée a 
pu être maintenue. 

« L’évolution de la population scolaire sur la ville montre une baisse régulière des effectifs de près de 15 % sur dix ans, constate 
Jean-Pierre Doucen, adjoint au maire chargé de l’éducation et de la langue bretonne. Nous avons à réfléchir sur ces 
chiffres et sur les stratégies futures à mener. Par ailleurs, nous nous réjouissons de la stabilité des équipes enseignantes et des 
personnels municipaux. »
Les enfants de deux à trois ans sont scolarisés à 38 %, pourcentage en légère baisse ces dernières années en raison 
de modifications dans les habitudes des familles. Il faut noter qu’il y a suffisamment de places disponibles dans les 
écoles publiques pour les accueillir, toutes les demandes d'inscriptions sont satisfaites. 

O



TRAVAUX : 
PRIORITÉ À 
L’ACCESSIBILITÉ

« Des travaux 
de  grande 
a m p l e u r 
continuent 

d’être menés, afin de répondre à 
l’obligation d’accessibilité posée par 
la loi de 2005 et de renforcer l’égalité 
d’accès de tous les enfants à l’édu-
cation », indique Jean-Pierre 
Doucen. Ils sont terminés dans 
les écoles suivantes : Kervilien, 
Kergoat ar Lez, Jacques-Prévert, 
Yves-Le-Manchec, Ferdinand-
Buisson et Léon-Goraguer, ainsi 
qu’à Jules-Ferry dans le cadre 
d'une restructuration plus glo-
bale (notamment des sanitaires) 
et à Frédéric-Le-Guyader, à l’oc-
casion également d’une restruc-
turation et d’une extension de 
l'école maternelle. C’est main-
tenant au tour de l’école Émile-
Zola de bénéficier d’importants 
travaux pour un montant estimé de 121 000 euros HT (mise aux normes 
des sanitaires et du restaurant scolaire, désamiantage éventuel, création 
de rampes d’accès, élargissement des portes…). La livraison est prévue 
au printemps prochain.

ENTRETIEN COURANT : 
700 000 € INVESTIS

Cet été, la Ville a procédé à des 
travaux d’entretien courant 
dans la plupart des établisse-
ments. Révision des couver-
tures (à l’école Kergoat ar Lez, 
au bourg de Penhars, à Léon-
Blum, à Edmond-Michelet et 
au restaurant scolaire de l’école 
Émile-Zola), réfection des revê-
tements de sol (au périscolaire 
d’Edmond-Michelet, à l’école 
Pauline-Kergomard et à la 
maternelle Paul-Langevin), tra-
vaux de peinture (à Kervilien), 
remplacement des menuiseries 
extérieures (à Yves-Le-Manchec 
et à Kervilien). Par ailleurs, le 
désamiantage a été effectué 
(au périscolaire maternelle 
d’Edmond-Michelet, au péris-
colaire de l’école Pauline-Ker-
gomard et à Léon-Goraguer). 
Enfin, une classe de l’école 
Jacques-Prévert a été complè-
tement rénovée et l’accueil de 
loisir d’Edmond-Michelet a 
déménagé vers l’école Kergoat 
ar Lez. L’ensemble de ces tra-
vaux représente une enveloppe 
annuelle estimée à 700 000 euros HT. Du côté des vidéoprojecteurs interactifs 
(appelés aussi TBI), au 1er janvier 2014 ils équipaient 43 classes. Une dizaine 
d’autres sera installée prochainement dans les écoles Edmond-Michelet, Yves-
Le-Manchec, Kerjestin, Léon-Goraguer, Kervilien, Bourg de Penhars, Kergoat 
ar Lez, Penanguer, Jacques-Prévert. 

RESTRUCTURATION 
DE L’ÉCOLE 
STANG AR C’HOAT 
L’école élémentaire Stang ar C’hoat (trois classes, 
62 élèves) occupe des locaux appartenant au 
Conseil général. Celui-ci souhaite installer une partie 
de ses services (140 bureaux) dans le bâtiment où 
se trouvent aujourd’hui quatre salles, le restaurant 
scolaire et le gymnase. 
Ces deux derniers seront reconstruits dans le cadre 
d’une restructuration générale qui permet de re-
configurer l’école, de la rendre accessible aux per-
sonnes à mobilité réduite, de regrouper les espaces 
et de redéfinir l’entrée. Il est prévu également la 
construction d’un hall d’accueil, d’un espace admi-

nistratif, d’une salle d’atelier et de sanitaires. Les locaux existants seront réhabilités. Le maître 
d’œuvre est quimpérois, il s’agit de l’atelier d’architecture Francès. Les travaux démarreront en 
juin 2016. L’enveloppe prévisionnelle est de 1,7 million d’euros HT. 
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LE BRETON ENSEIGNÉ  
À QUIMPER 
À Quimper, de nombreuses possibili-
tés sont offertes dans le premier degré 
pour l’apprentissage du breton, dans 
le réseau public, privé ou associatif. 

• Filière bilingue français-breton 
à Jacques-Prévert 
Ainsi à l’école publique Jacques-Prévert, 
dans le quartier de Kerfeunteun, des 
enseignants bilingues dispensent des 
enseignements en français et en breton 
aux enfants d’âge maternel et élé-
mentaire, selon le principe de la parité 
horaire. Cet enseignement bilingue est 
également présent à l’école privée Saint 
Raphaël-Saint Charles. 

• Diwan 
Enfin les écoles associatives Diwan 
proposent un apprentissage du breton 
en utilisant la pédagogie de l’immersion. 

Plus d’information :
> �École Jacques-Prévert : 30, rue Henri-Dunant. 

Tél. 02 98 95 31 67. 
> �École Diwan de Kerfeunten : 25 allée  

de Kermoguer. Tél. 02 98 95 18 07.  
E-mail : skol.diwan.kemper@wanadoo.fr.

> �École Diwan de Penhars : 1 rue de Vendée. 
Tél. 02 98 65 18 79.  
E-mail : diwanpenharz@gmail.com. 

> �École Saint-Raphaël-Saint-Charles : 1 rue 
Marie-Rose-Le-Bloch. Tél. 02 98 95 36 24. 



X - [ LES CARNETS DE QUIMPER ] • VILLE DE QUIMPER • SEPTEMBRE 2014

L’ENQUÊTEcarnets
DE QUIMPER

les C’est la rentrée !

RYTHMES SCOLAIRES : AMÉLIORATION ET EXPÉRIMENTATIONS La mise en œuvre de la semaine de quatre 
jours et demi dès la rentrée 2013 dans les 

écoles publiques quimpéroises a engendré un certain nombre de difficultés sur les nouveaux temps d’activité péris-
colaire (TAP). Même si des améliorations ont été apportées en cours d’année, les résultats restent contrastés.

Plutôt qu’une remise en cause 
intégrale du dispositif qui aurait pu 
entraîner de nouvelles difficultés 
pour le personnel et les familles, 
la démarche de la nouvelle muni-
cipalité a été pragmatique.
« Les élus ont rencontré les directeurs 
des écoles, des enseignants, anima-
teurs, parents, organisations syndi-
cales et inspecteurs de l’Éducation 
nationale », explique Jean-Pierre 
Doucen. Puis, sur la base de cette 
concertation, ils ont validé plu-
sieurs améliorations à apporter 
au dispositif existant.

Ainsi, dans toutes les écoles 
publiques quimpéroises, un ani-
mateur référent sera désigné 
dès septembre 2014 pour facili-
ter l’organisation quotidienne et 
notamment l’articulation entre 
les temps de classe et les temps 
périscolaires. Le travail engagé sur 
une charte des bonnes pratiques 
entre enseignants et animateurs 
sera également poursuivi.

ÉLÈVES DES ÉCOLES PRIVÉES : 
OUVERTURE D’UN ACCUEIL  
DE LOISIRS LE MERCREDI MATIN 

Un nouveau service est désor-
mais proposé aux enfants quim-
pérois scolarisés dans les écoles 
privées qui n’ont pas classe le 
mercredi matin. Ils peuvent 
être pris en charge à l’accueil de 
loisirs La Cascade-Kerjestin le 
mercredi dès 7h30, à la demi-
journée ou à la journée, avec ou 
sans repas. 
Les modalités d’inscription sont 
les mêmes que pour les autres 
accueils de loisirs, la priorité est 

donnée aux enfants quimpérois dont les parents travaillent. Cette nouvelle organisation, effec-
tive à compter du 3 septembre, implique des modifications dans la répartition des secteurs 
écoles-accueils de loisirs pour les enfants scolarisés dans les écoles publiques.

Les dossiers d’inscription sont à retirer à la mairie centre ou dans  
les mairies annexes. Renseignements sur le site www.quimper.fr
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Leçon de grammaire interactive avec 
le TBI de  l’école Jacques-Prévert.

Une maman dépose ses enfants à 
l’entrée de l’école Ferdinand-Buisson.
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Des améliorations seront aussi apportées progressivement concernant les activités proposées sur les TAP :
> pour organiser des cycles d’activités entre deux périodes de vacances scolaires, avec engagement souhaité des 
enfants pendant la période ;
> pour proposer une aide au travail personnel encadrée par des enseignants ou des animateurs.

Enfin, le choix d’un aménagement horaire de la semaine scolaire avec des TAP de 45 minutes a pu être critiqué lors 
de cette année scolaire. Il a donc été décidé d’expérimenter d’autres scénarios horaires dans six écoles (Jean-Monnet, 
Ferdinand-Buisson, Victor-Hugo, Émilie-Zola, Frédéric-Le-Guyader, Pauline-Kergomard) à la rentrée de septembre 2014, 
avec l’accord des conseils d’école concernés.
Il s’agit d’allonger la durée des TAP, ce qui devrait permettre la mise en place d’activités davantage structurées dans 
l’intérêt de l’enfant. Ainsi, la durée sera de trois fois une heure dans cinq écoles et de deux fois une heure trente à 
Frédéric-Le-Guyader.� n

QUELQUES CHIFFRES
• �À la rentrée 2013 à Quimper,  

on comptait : 

> �Dans les écoles publiques : 
25 écoles ou groupes scolaires  
155 classes dont 63 classes maternelles  
3 625 élèves dont 1 503 en maternelle 

> ��Dans les écoles privées :  
9 écoles ou groupes scolaires  
83 classes dont 30 maternelles  
1 999 élèves dont 739 en maternelle 

Dans les écoles publiques :
> environ 350 enfants fréquentent le périscolaire du 
matin (dont 130 en maternelle) 

> environ 3 100 enfants déjeunent à midi  
(dont 1 200 en maternelle) 

> environ 2 900 enfants fréquentent les temps  
d’activités périscolaires

> environ 1 100 enfants restent  
en accueil périscolaire du soir  
(dont 450 en maternelle)

• �Au 1er janvier 2013, la Ville comptait :  
63 Agents spécialisés des écoles maternelles (ASEM) 
57 animateurs  
70 agents de service  
25 agents polyvalents

Michèle Duloutre, directrice de l’école 
élémentaire Paul-Langevin s’entretient 
avec Jean-Pierre Doucen, adjoint au maire.

À l’école du Quinquis, les petits gagnent 
en autonomie. Chacun dispose d’un 
porte-manteau marqué à son nom.

D’importants travaux d’accessibilité ont été 
réalisés à l’école Léon-Goraguer. Un ascenseur 
permet à tous d’accéder aux étages.
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AU GOÛT DU JOURcarnets
DE QUIMPER

les

Préserver les saveurs 
avec la vapeur

ans la famille cuisson, demandez la vapeur. Diététique et rapide, elle promet des légumes savoureux ainsi 
que des poissons tout en moelleux.

La cuisson est une transformation chimique des aliments provoquée par la chaleur. Elle apparaît avec la maîtrise du 
feu au Paléolithique. L’invention de la cuisson a changé la vie de nos lointains cousins (conservation des aliments, 
limitation des maladies parasitaires, diversification du goût et de la texture de la nourriture).

LA VAPEUR, DIÉTÉTIQUE, 
SAVOUREUSE ET ÉCONOME

Trois cent mille ans plus tard, nous disposons d’un grand choix de modes de cuisson : 
grillades, rôtis, poêlées, fritures, etc. Les placards de nos cuisines, débordants d’ustensiles, 
peuvent en témoigner ! Alors faisons bon usage de tout ce matériel qui comporte 

probablement un cuiseur vapeur.
Astuce : pas de cuiseur vapeur ? Optez pour les paniers en bambou. Économiques et peu encombrants, ils s’adaptent 
sur une casserole de diamètre légèrement inférieur. La cuisson vapeur remplace avantageusement une ébullition 
pour les légumes frais ou surgelés, les poissons ainsi que le poulet et la dinde. Elle conserve les sels minéraux dans 
les aliments, préserve les saveurs et 
les textures en plus d’être moins gour-
mande en énergie.

LA VAPEUR RÉVÈLE 
LES PRODUITS

Si  vous vous 
demandiez quel 
est le secret du 

moelleux des poissons préparés par la 
cuisine centrale du Symoresco, voici la 
réponse. Ils sont frais et cuisent 20 
minutes à la vapeur à 63°C. Pas de 
miracle. La cuisine vapeur, basse 
température ou non, ne révèle les 
qualités des produits que s’ils en 
possèdent. Voilà de quoi conforter les 
fins gourmets dans leur préférence pour 
les produits frais et de saison !� n

FILET DE LIEU NOIR ET TAGLIATELLES DE LÉGUMES

Pour 4 personnes
• 4 filets de lieu
• 2 courgettes
• 4 carottes
• 5 feuilles de chou blanc
• 1 échalote
• ½ citron
• Beurre, sel, poivre

Peler les carottes et courgettes puis y tailler les tagliatelles à l’aide d’un économe sur 
toute la longueur. Garnir le panier vapeur de lanières de chou blanchies. Y déposer les 
filets, l’échalote ciselée et les tagliatelles de légumes. Cuire 4 à 5 minutes à la vapeur. 
Assaisonner puis servir accompagné d’une noisette de beurre et d’un trait de citron.

La cuisine centrale du Symoresco est 
équipée de matériels qui permettent 
de cuire les aliments à la vapeur.
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DÉVELOPPEMENT DURABLE
MARS-AVR.

2014

carnets
DE QUIMPER

les

La santé publique 
côté jardin

L
e pollinarium sentinelle© de 
Quimper a été inauguré en 
octobre 2013. Il s’agit d’un outil 
d’alerte des personnes aller-

giques au pollen sur les périodes à 
risque. À la base de ce dispositif il y a 
d’abord les jardiniers de la Ville. Tous 
les volontaires sont maintenant formés 
et tiennent leur rôle de cheville ouvrière 
du système imaginé par l’Association 
des pollinariums sentinelles© de France 
(APSF).

Un pollinarium sentinelle© est un jardin 
dans lequel sont mesurées les émissions 
de pollen directement à la source, sur 
les plantes. Les observations qui y sont 
réalisées correspondent à la réalité 
que vivent les personnes allergiques 
dans leur zone. Cette précision leur 
permet d’ajuster finement les périodes 
de traitement et ce, sans risquer de 
déclencher une crise.

LES ALERTES 
QUIMPÉROISES 
EN LIGNE

Les jardiniers de la 
Ville ont commencé 
les prélèvements en 
janvier  2014. Les 

informations transmises à l’APSF 
pourront être diffusées aux allergologues 
à partir de janvier 2015, sitôt la phase 
test terminée. Bonne nouvelle, les 
particuliers qui souhaitent s’informer 
eux-mêmes le pourront. En effet, l’APSF 
édite une newsletter en ligne qui inclura 
les informations de Quimper.
Ainsi, chaque jour les jardiniers se 
rendent au pollinarium équipés de leur 

matériel de prélèvement et d’un carnet d’observations. La méthode mise au point par l’APSF est rigoureuse, la main 
se doit d’être assurée et l’œil expert.

UN JARDIN QUI CUMULE SANTÉ 
PUBLIQUE, LOISIR ET PÉDAGOGIE

Le pollinarium sentinelle© de 
Quimper prend la forme d’un 
jardin d’agrément dans la 

zone de l’Hippodrome qui en était dépourvue. Côté pédagogie, les 
visiteurs peuvent y découvrir des fiches informatives pour chaque 
espèce observée (huit arbres et onze herbacées allergisants locaux). 
Le cumul d’un rôle de santé publique avec le côté loisir ne pose aucun 
problème. En effet, les quantités de pollen produites dans un 
pollinarium sont infiniment inférieures à celles présentes naturellement 
dans l’environnement.� n

Pollinarium sentinelle© de Quimper, square Guy-Autret, dans la 
zone de l’Hippodrome (fermé la nuit). Les informations émanant 
du pollinarium seront valables dans un rayon de 20 à 30 km autour 
de la ville.
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Les espèces allergisantes observées sont intégrées 
dans un jardin paysager au design soigné.

Un jardinier de la Ville à l’œuvre. La détection de l’émission des 
pollens de graminées requière un sens de l’observation aiguisé.

Malgré toutes ses vertus, le plantin 
peut provoquer des allergies.



XIV - [ LES CARNETS DE QUIMPER ] • VILLE DE QUIMPER • SEPTEMBRE 2014

PORTRAITcarnets
DE QUIMPER

les

Virginie 
Monnier-Fleury 

La mer à toute allure
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T
out au bout du Corniguel, sur le 
port, se dressent les deux bâti-
ments du chantier de construc-
tion navale Ufast. Sa dirigeante, 
Virginie Monnier-Fleury, va de 

l’un à l’autre avec un franc sourire et une 
détermination sans faille. Rapide, comme les 
vedettes qu’elle construit. Mais aussi atten-
tive aux autres. Avec 37 salariés et de belles 
commandes, l’horizon est dégagé.

Vous avez grandi à Nantes… et un tout petit 
peu à Quimper ?

Quimper, c’était les jours de pluie, l’été, pour 
les boutiques ! Ma mère est de la famille de 
la conserverie Chancerelle : on passait nos 
vacances à Douarnenez. À tirer des bords 
et à faire de la planche avec les cousins. 
Aujourd’hui encore, dès que je peux, je suis 
sur l’eau. 

En 2008, vous rachetez l’Atelier naval de 
l’Odet, alors en redressement judiciaire. 
Un sacré pari !

Jusque-là, j’avais une entreprise de pièces 
détachées à Lorient. Cette opportunité au 
Corniguel me permettait de ne pas partir de 
rien et… d’avoir presque tout à réinventer. 
J’ai pu reprendre six salariés et racheter 
les moules du Rorcal 90, fameux ligneur 
du raz de Sein en polyester. Ensuite on a 
remporté des appels d’offres de la Marine, 
monté un chantier alu et depuis, les contrats 
s’enchaînent.

Quels bateaux construit aujourd’hui Ufast ?

Des vedettes et patrouilleurs de surveil-
lance, essentiellement destinés à l’action de 
l’État en mer : marine militaire, garde-côtes, 
gendarmerie, douane, sécurité civile, etc. 
De toutes tailles : de 4,50 mètres, livrés en 
quinze jours, à 33 mètres, en quinze mois. 
Nos atouts : l’écoute du client, la confi ance, 
le sur-mesure. Les six personnes du bureau 
d’études démarrent parfois avec une page 
blanche : passionnant ! On fabrique les 
coques, tout est assemblé sur place, y 
compris les détails des salles de bain, et 

en privilégiant les fournisseurs locaux. Nous 
formons nos clients à la navigation, nos 
techniciens restent parfois trois semaines 
sur une embarcation. Notre partenaire com-
mercial sur l’Afrique est Raidco Marine, 
basé à Lorient.

En 2013, vous avez triplé votre surface de 
production : le marché est donc porteur ? 

Nous avons 6 000 m² d’ateliers, sur un ter-
rain loué à Quimper Communauté et à la 
CCI. Pour mettre les bateaux à l’eau, l’Odet 
est bien pratique ! Oui, la demande est forte, 
en Afrique en particulier, les contrôles en 
mer se multiplient : émigration clandes-
tine, piraterie, pêche, etc. Nous avons par 
exemple trente navires à livrer à la Côte-
d’Ivoire, d’autres au Togo… On reçoit ici 
beaucoup de personnalités africaines ; elles 
aiment la Bretagne, elles le disent souvent. 
Parmi nos prochains objectifs : des bateaux 
atteignant les 55 nœuds. 

Neuf millions de chiffre d’affaires, 37 sala-
riés, une vingtaine d’intérimaires : Ufast est 
une belle PME.

C’est un travail d’équipe, avec du personnel 
très compétent et polyvalent, des experts 
tels les architectes navals, stratifi eurs, accas-
tilleurs, chaudronniers, soudeurs, mécani-
ciens, monteurs… Beaucoup d’entre nous 
ont leur permis bateau, ce n’est pas un 
hasard. Nous sommes dans une démarche 
de certifi cation ISO 9001. 

Ce métier vous plaît…

Totalement ! D’abord parce qu’on fait de 
beaux bateaux, dont je suis fi ère. Avec de 
l’ambition et du courage, on y arrive ! Je 
touche à tout, je suis en relation directe 
avec les clients et les salariés. C’est vrai 
que les journées passent vite ; mais j’ai des 
collaborateurs efficaces. Et je m’arrange 
pour trouver un peu de temps, aussi, pour 
mon mari et mes deux fi ls !

Ufast (pour « ultra rapide », à prononcer 
« you fast »), tél. 02 98 53 63 68, www.ufast.fr 

“  Nos atouts : l’écoute du client, 
la confi ance, le sur-mesure  

“
Virginie 

Monnier-Fleury 
La mer à toute allure
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POINTS DE VUEcarnets
DE QUIMPER

les

Libre expression
des groupes politiques
du conseil municipal de Quimper

GROUPE « RASSEMBLER À GAUCHE »

Quel est le programme ?
Quimper est une ville inventive, créatrice sur les plans économique, associatif et culturel. Ne brisons pas cet élan. Ne faisons pas de 
Quimper une ville-terminus. Bien au contraire, ville à la pointe d’une Bretagne vivante et fière de son identité, gardons-lui le dynamisme 
et l’ouverture dont elle a toujours fait preuve et soyons confiants dans les capacités de ses habitants à l’inscrire dans une histoire en 
mouvement. 

Or, les premiers mois du mandat de Ludovic Jolivet installent clairement la seule ambition, le seul objectif de la majorité : détricoter ce qui 
a été impulsé par l’équipe précédente. Les projets que l’on ajourne ou auxquels on renonce actuellement (phase 2 du pôle Max-Jacob, Bus 
à Haut Niveau de service, Pôle d’échange de la gare, plate-forme jeunesse, hall des sports à Kerfeunteun, Ialys) retentissent directement 
sur la vie des citoyens et la vie économique de la capitale de la Cornouaille. 

Comment la majorité va-t-elle répondre aux besoins d’accompagnement des jeunes dans leur recherche d’emploi, leur insertion sociale, 
le montage de leurs projets ? Comment compensera-t-elle les conséquences économiques et sociales générées par la perte des marchés 
pour les entreprises locales ? Comment Quimper restera-t-elle attractive face aux autres villes qui, elles, ont une vision d’avenir et conti-
nuent d’investir ?

Aucune réponse n’est apportée à toutes ces questions. Aucun projet, aucune perspective n’émergent.

L’été est passé. L’euphorie de la victoire aux élections municipales s’estompe. Il est temps que la majorité précise le cap qu’elle entend 
donner à la ville. En cette période de rentrée où tous se remettent au travail, l’équipe de Ludovic Jolivet doit enfin dévoiler son programme. 

Groupe « Rassembler à gauche »
Laurence Vignon, Gilbert Gramoullé, Nolwenn Macouin, Jean-Marc Tanguy, 
Brigitte Le Cam, Piero Rainero, Jannick Yvon, Matthieu Stervinou.
Contact : quimperagauche@gmail.com

GROUPE DE LA MAJORITÉ MUNICIPALE

Une majorité cohérente et unie
Le rassemblement sous une même bannière, « Vive Quimper », de l’ensemble des sensibilités de la droite et du centre s’est traduit par 
une victoire claire et nette au second tour de l’élection municipale le 30 mars 2014. La force de ce rassemblement a suscité un regain 
d’optimisme. Il a redonné espoir aux milieux économiques, et tout particulièrement aux commerçants du centre-ville de Quimper qui 
se percevaient à juste titre comme les victimes expiatoires de la politique anti-voiture poussée à l’extrême sous l’ancienne mandature.

Défaire ce qui a été mal conçu prend du temps. Nous ne récusons pas le terme de détricotage lorsqu’il est question du plan transports. 
Quand un vêtement est mal fagoté, qu’il ne vous va pas, qu’il ne plaît finalement qu’au vendeur, et qu’en plus il est hors de prix… on ne 
l’achète pas. La majorité précédente ayant décidé de l’acquérir quand même, nous sommes obligés de le détricoter. Ce n’est pas un geste 
brutal, agressif. C’est juste indispensable. 

Recalibrer, réorienter, étaler, reporter, voire annuler des projets insuffisamment ou pas du tout financés prend aussi du temps. C’est à 
la majorité qu’il revient d’effectuer les choix qu’elle estime pertinents et de fixer le rythme de leur mise en œuvre dans un contexte de 
baisse inédite et durable des moyens de l’État. 

Beaucoup a déjà été fait. Il était urgent de libérer le centre-ville de Quimper de ses carcans et de lui redonner toute son attractivité au profit 
de l’ensemble des habitants de Quimper Communauté. La remise en circulation du pont Sainte-Catherine, la gratuité du stationnement sur 
les quais après 17h, celle des bus le samedi matin jusqu’à 13h constituent des mesures bénéfiques pour l’activité économique et l’emploi.

Certaines fusions réussissent, d’autres pas. Il n’est pas question ici de nous mêler de ce qui ne nous regarde pas. Mais nous tenons tou-
tefois à saluer ceux de nos collègues de l’opposition municipale, élus au Conseil communautaire, qui ont eu le courage et l’honnêteté 
intellectuelle de faire leur mea culpa en reconnaissant l’ampleur du rejet du plan transports par nos concitoyens.
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